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Combattre le réchauffement climatique – Une 
dure lutte nous attend, mais on peut y arriver

Mes chers enfants,
Bonjour,

Quand vous lirez cette lettre, j’aurai les cheveux gris. 
Aujourd’hui, j’aimerais vous faire part de certaines de 
mes réflexions sur notre époque et nos attentes par 
rapport à l’avenir.

En un siècle et demi, notre monde a connu des 
transformations profondes, impulsées de manière 
importante par les grands progrès scientifiques 
et technologiques, qui ont facilité notre vie par 
d’innombrables innovations. Néanmoins, le 
cauchemar du réchauffement climatique et de la 
dégradation de l’environnement et d’innombrables 
problèmes sociétaux prennent de plus en plus 
d’importance et représentent des obstacles 
considérables au développement et au progrès de 
l’humanité.

Mon papa évoquait souvent son enfance avec 
moi et chacune de ses histoires se gravait avec 
intensité dans mon esprit. Le paysage hivernal 
était magnifique, avec la neige qui recouvrait les 
arbres et les stalactites qui pendaient des corniches 
des maisons, brillant à la lumière du soleil tels de 
splendides cristaux semblables à du jade. La neige, 
qui s’étendait sans limites, se transformait en terrain 
de jeux et les enfants construisaient joyeusement des 
bonshommes de neige, se livraient à des batailles 
de boules de neige et s’amusaient dans le paysage 
hivernal féérique. L’été, alors que les grenouilles 
coassaient, les cigales stridulaient et les lucioles 
dansaient, mon père et les petits garçons qui étaient 
ses amis s’amusaient à piéger les cigales dans les 
arbres et allaient à la rivière pêcher des poissons, des 
crevettes et des crabes à mains nues, jouissant de la 
chaleur du soleil et de la fraîcheur de l’ombre.

Je demandais souvent à mon père pourquoi nous 
voyions rarement des cigales et entendions très 
peu les cigales chanter dans la ville où j’ai grandi. Il 
m’a répondu que le monde se réchauffait. Chaque 
année, des centaines de millions de tonnes de gaz 

à effet de serre sont libérées dans l’atmosphère, 
piègent l’énergie solaire et enveloppent la Terre 
dans une sorte de couverture: c’est un phénomène 
couramment dénommé «effet de serre».

Cet effet de serre a déclenché des réactions en 
chaîne et abouti au réchauffement climatique, à 
l’élévation du niveau des mers, à la multiplication 
des nuisibles et à l’augmentation des épidémies et 
pose de nombreux problèmes. Il entretient aussi des 
liens étroits avec des phénomènes météorologiques 
majeurs tels que les précipitations abondantes et les 
températures élevées dont il est tant question dans 
les actualités.

Un jour, Papa m’a montré un timbre dessiné émis 
par le Groenland en 2010. La moitié supérieure, 
avec la date «1990 », montrait un ours polaire sur 
un morceau de banquise attendant qu’un phoque 
remonte à la surface pour respirer. C’était malin, 
car un repas copieux pouvait assurer sa subsistance 
pendant des semaines. La moitié inférieure, 
portant, elle, la date «2010», soit après vingt ans 
de réchauffement climatique, montrait un ours 
polaire pitoyable se tenant sur un dernier petit 
morceau de glace, observant des phoques hors de 
sa portée, affamé et ne parvenant pas à se nourrir. 
En regardant ce timbre, je ressentais vraiment la 
tristesse et le désespoir de l’ours polaire.

C’est l’histoire racontée par Papa qui m’a fait réfléchir 
au réchauffement climatique pour la première fois. 
Trois questions brûlantes me sont alors venues à 
l’esprit: devons-nous évoluer? Sommes-nous même 
capables d’évoluer? Plus important encore, est-ce 
que nous évoluerons?

J’ai fait des recherches. Ces cent dernières années 
environ, la température mondiale annuelle moyenne 
s’est élevée de près de 1°C. Si les choses ne changent 
pas, à l’avenir, les enfants pourraient ne pas avoir les 
mêmes doux souvenirs d’enfance que mon père. Si 
les choses continuent ainsi, d’ici à 2050, au moins 
400 espèces d’oiseaux seront gravement menacées 
de disparition dans le monde. D’ici à 2120, ce 
nombre explosera et dépassera 8700.



Maintenant, les gens ont compris les répercussions 
de l’effet de serre et commencent à mener des 
actions pour le contrecarrer. Mon pays, la Chine, 
y contribue de manière importante. Pensez, par 
exemple, à la façon dont notre Gouvernement 
impose maintenant une taxe carbone aux 
compagnies aériennes, aux sociétés de livraison et 
aux usines qui polluent beaucoup.

Nous réalisons aussi des investissements 
considérables dans l’énergie propre, par exemple 
l’énergie solaire, l’énergie éolienne et l’hydrogène. 
En outre, la population est encouragée à renoncer 
à la voiture et à privilégier les transports publics, 
la marche ou le vélo. La Chine s’est lancée dans 
d’ambitieux projets fondés sur les énergies 
renouvelables, ce qui a réduit considérablement 
l’utilisation des carburants fossiles et les émissions de 
CO2. Maintenant, on voit des chauffe-eaux solaires 
sur les toits et des voitures électriques dans les rues. 
Je pense que, si on s’y met tous, on peut inverser le 
cours des choses et mettre fin à ce maudit effet de 
serre.

Mes chers enfants, c’est à vous de jouer! Souvenez-
vous que chacune de vos actions contribue à 
améliorer le monde. Où que vous vous trouviez, 
nous vivons sur la même planète et respirons tous le 
même air. Il est essentiel que vous vous chargiez de 
relever le grand défi de votre époque, lutter contre 
le changement climatique. J’espère que, quand vous 
viendrez voir ma ville, elle sera encore intacte. Si 
c’est le cas, j’espère que vous pourrez profiter des 
belles formations de glace et de la neige en hiver 
et des sons mélodieux du chant des cigales et des 
grenouilles en été.

Je vous souhaite une belle planète Terre et un avenir 
radieux !

Meilleures salutations,

Cheng Zihan
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